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Charlotte Mali : des FUNDP au Rwanda

échos des facs

Charlotte Mali, 24 ans, est aujourd’hui au Rwanda, pour un
Service Volontaire à la Coopération au Développement – un
concept tout neuf (lire encadré). Charlotte a étudié à Namur, aux
FUNDP. Elle y a suivi une formation d’économiste, avec un inté -
rêt particulier pour l’économie du développement. Elle a
d’ailleurs intégré le Kot Kap Sud et effectué son travail de fin
d’études dans un pays en voie de développement, le Cameroun,
où elle s’est notamment intéressée à la microfinance. Interview.

Comment es-tu arrivée au Rwanda ?

J’ai entendu parler du SVCD par des amis. J’ai alors commencé la
procédure de recrutement, et j’ai eu la chance d’être retenue pour
une proposition de poste au Rwanda. J’ai alors suivi avec 26 autres
volontaires en partance, une formation de 3 semaines visant à nous
introduire au mode de fonctionnement et aux valeurs de la coopéra-
tion au développement (la CTB, Coopération technique belge). Nous
avons  aussi été préparés au choc culturel et aux difficultés que nous
devrions rencontrer.

À quel type de projet as-tu pris part ?

Je suis partie début juillet à Kigali (Rwanda) pour intégrer un projet de

SVCD ?

Charlotte Mali fait partie
des « cobayes », des pre-
miers jeunes à bénéficier
du nouveau concept et à le
tester. Mais qu’est-ce que
le SVCD exactement ? Ce
service a vu le jour sur l’ini-
tiative d’Armand De
D e c k e r, ministre de la
Coopération au dévelop-
pement. « Il est parti du
constat que de plus en plus
de jeunes sont intéressés
par le monde de la coopé -
ration au développement
mais que l’entrée dans ce
monde leur est difficile »,
explique Charlotte. « En
effet, une première expé -
rience dans le domaine est
quasi systématiquement
requise. Le SVCD a donc
comme objectif de fournir à
des jeunes (formés et
encadrés) cette première
expérience nécessaire
pour entrer dans la coopé -
ration. L’objectif à terme
est d’avoir 100 volontaires
sur le terrain. » Plus d’infos
sur w w w. b t c c t b . o r g.
L’onglet « service volontai-
re » délivre toutes les infos
: objectifs, travail du volon-
taire, conditions d’admis-
sion, etc.
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rue même la nuit ! Bref l’opposé de son pays
voisin, le Congo, où toute sortie est une
expédition et où la marche est inconcevable.
La population du Rwanda est très calme et
réservée, ce qui ne facilite pas toujours les
contacts. 

Qu'as-tu appris ?

J’apprends d’abord à me connaître en me
confrontant à une situation toute nouvelle.
En plus de s’intégrer à un nouvel environne-
ment de travail, il faut recréer une vie socia-
le. Point de vue professionnel, le travail en
collaboration avec les Rwandais est très
enrichissant. On apprend à relativiser notre
rythme de vie en Belgique et à prendre le
temps pour être avec les gens. Je suis en
contact avec de nombreuses organisations
internationales, ONG et autres. Cela me per-
met de comprendre les mécanismes du sec-
teur, la logique des bailleurs et d’autres
considérations utiles pour mieux cerner le
monde de la coopération.

Estimes-tu avoir atteint tes objectifs ?

L’objectif que je poursuis toujours est tant
professionnel que personnel. D’une part je
voulais acquérir cette première expérience
professionnelle nécessaire pour qui veut tra-
vailler dans le monde de la coopération.
D’autre part, je désirais sincèrement me
confronter à une autre culture pour m’enri-
chir personnellement. 

Conseillerais-tu le service volontaire à
d'autres?

Je conseillerais vivement cette expérience à
tous les jeunes désireux d’obtenir une expé-
rience professionnelle de qualité dans le
monde du développement et une expérience
humaine enrichissante ! Une opportunité
incroyable !

Propos recueillis par B. Mo.

santé qui vise à améliorer la qualité des ser-
vices de santé au Rwanda en motivant le per-
sonnel par des primes financières en fonction
de leur performance (Performance Based
Financing). En tant qu’économiste, j’assiste à
l’analyse des aspects financiers de la mise en
place du projet. Comme tous les projets de la
CTB au Rwanda, il se déroule en cogestion.
Nous travaillons donc en étroite collaboration
avec le partenaire local, à savoir le ministère
de la Santé. Le contrat du volontaire est d’une
durée d’un an, renouvelable 2 fois (maximum 3
ans donc). 

Comment se déroule cette expérience ?

Les conditions dans lesquelles les volontaires
sont envoyés sont excellentes. Nous avons un
bon encadrement point de vue professionnel,
ce qui permet de rapidement s’intégrer dans le
projet. Point de vue « vie privée », tout va bien
aussi. Kigali est une superbe ville, très
agréable à vivre, bien qu’un peu trop calme
parfois.

As-tu été surprise par le Rwanda ?

Ma plus grande surprise aura été de loin la
découverte d’un pays d’Afrique tellement diffé-
rent de ce que j’avais connu ou imaginé. J’ai
découvert un pays bien organisé, très propre et
sécurisé. Pas de problème pour sortir seule en
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